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Cbariejrtan d’een
La c iuse de M. Lauzon pour avoir 

pris de l’eau à la rivière a été re 
mise.

par des vauriens soudoyés les édi 
üces publics, 1rs bureaux du chef 
de l’Etat, ils se trompent 

Il donne, par exemple, la mesure 
des principes du parti dont il est 
l’organe. Il agit, nous le savons, 
sous l’inspiration directe de M. Mer 
cier que la province tient respon­
sable des doctrines et de la con­
duite révolutionnaire de s journaux 
auxquels il donne le mot d’ordre.

L'Electeur nous menace d’une 
émeute : qu’il ose la faire I 

Sachant qu’il ne peut plus espé­
rer s’emparer du pouvoir constitu­
tionnellement, il veut une révolu­
tion, il conseille une révolte, il en­
tend installer ses chefs par les ar­
mes, à la tête des affaires.

MARCHANDISES SECHESLE CANADAUn-J.. 
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Nouvelle. 4e Qurbee
Québec, 2—On a enfin conclu des 

arrangements d’après lesquels le 
maire Langelier, député actuel 
pour Mégantic, se présentera aux 
prochaines élections fédérales dans 
Québec-Centre et on offrira la can 
didature à .’honorable M. Joly com­
me candidat de l’opposition dans 
Mégantic. On prend toutes les me­
sures pour faire élire M. Joly par 
acclamation.

—M. F. X. Lemieux, avocat, a 
fait applcation, hier, à la cour 
d’appel pour la mise en liberté des 
prisonniers Fortier et Nappert, ac­
cusés du meurtre dè Keenan, à St 
Sylvestre.
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Nos abonnés sont instamment 
priés de nous faire tenir le prix de 
leur abonnement sans plus de délai.

Noue avons déjà demandé olu- 
sieurs fois ce qui nous < tait dû et 
très peu ont répondu à notre appel.

Nous espérons que cette fois on 
i’empressera de s'acquitter avec 
noua.

)

0

Venez immédiatement 
faire une visite a mon nouveau magasin,

f

Enseigne des trois Pavillons,
100 & 100» RUE RIDEAU.

NOTES POLITIQUESL'administration■S

ARTHaBASAA
Le dépôt voulu par la loi a été 

fait à Arthabaska pour contester 
l’élection de M. Giiouard.

PERTH NORD
M. J. H. Schmidt a été choisi 

comme candidat libéral à Stratford, 
Ont., pour l’assemblée législative.

ADDINGTON
M. H. M. Déroché, libéral, a été 

choisi à Entreprise, Ont, comme 
candidat pour la législatuie.

HURON EST
Les grits de Hurou-Est léttms 

en convention à Brussells, ont choisi 
Thos Gibson pour la législature.

VICTORIA OUEST
A Lindsay, M. D McIntyre, grit, 

a été choisi comme candidat pour 
la législature d'Ontario.

MNARK-NORD
La convention grite de Lanark- 

Nork a choisi pour sont candidat à 
la législature d’Ontario M. D. Hil­
liard, de Parkenham.

HASTINGS OUEST

Les 1 béraux de ce comté ont 
choisi M. John G. Frost, pour la 
chambre dm communes, et E. G. 
Ellis pour la légi -lature.

TAMASKA

On nous écrit de.Pierreville :
A une convention libérale tenue 

à 9iint-François, M. Daniel Pla- 
mondon. avocat de Saint François 
du Lac, a été choisi comme candi­
dat contre M Vanasse, M. P.

TERREBONNE
L’élection de M. Nantel est con­

testée : le dépôt de $1000 a été fait 
ce matin à St Scholastique. C'est 
M. Mercier qui a entrepris la cou- 
testa'ion pour venger la majesté de 
la loi.

BAS LES MASQUESjamais 
irs mê­
le, elle 
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itè aux 
Dieu et

On lit dans le Courrier du Ca­
nada :

L'Electeur a publié deux colonnes 
d’injures à l'adresse de l’honorable 
M. Masson, lieutenant gouverneur 
de la province de Québec. La 
comédie du respect, de l’ad v.iration 
de la confiance, a cesté. M. Masson 
n’est plus un patriote, un homme 
impai liai, loyal et sans reproche; 
non, c’est maintenant un fanatique, 
un partisan, un hypocrite, etc. 11 
n’est que l’iostrumen, du gouver­
nement fédéral, de Sir Hector...

Cet article, que l'Electeur attribue 
à un homme bien pesé d’Ottawa [ÎJ 
est une indignité de plus au crédit 
fle l’organe rouge. L’intention en 
est doublement perfide et odieuse. 
Ces gens-là s’imaginent que les in­
jures feront peur à M. Masson, et 
essaient, en même temps, de forcer 
le chef de l'Etat à se jeter dans les 
bras de M. Mercier, pour ne pas êlie 
soupçonné de servit le gouverne­
ment d’Ottawa, et le parti conserva 
leur.

Tel est le but de l’écrit en ques­
tion ; et il est aussi manifeste que si 
la pensée de l’auteur était un livre 
ouvert.

Intimider l’honorable M. Masson, 
par de basses injures, et lui faire 
entendre que s’il ne joue pas dans 
1e j»û de l’oppositi un, on criera à 
la partisannerie et à la connivence 
avec le gouvernement fédéral ; 
voilà la tactique du moment En 
un mo',on entend pousser S m Hon­
neur à être injuste, pour paraître 
impartial. C’est un vieux truc qui a 
quelquefois réussi, mais pas avec 
des hommes d’intelligence, d’esprit 
et de cœur, comme le lieutenant 
gouverneur actuel de la province 
de Qoébec.

Nouvelle* de Chicoutimi.
Québec, 2—La maison Price te 

propose de faire cet hiver plus de 
200,000 billots à Saint Etiei ne, c’est 
à dire la moitié plus qu’elle n’en 
avait fa t l’an dernier.

— La chasse promet d’être très 
abondante cette année ; il y a 
surtout beaucoup de hevres. Un 
homme de Saint Cyriac qui avait 
tendu cinquante pièges dimanche 
matin en a pris un à chaque piège. 
Il est malheureux que quelques 
renards u’aient pas pris la place des 
lièvres.
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I-* Consomption gnerle

Un vieux médecin retiré, ayant 
reçu d’un missionnaire des Indes 
Orientales la formule d’un remède 
simple et végétal pour la guérison 
rapide et permanente de la Con­
somption, la Bronchite, leCatarihe, 
l’Asthme et toutes les affections 
des poumons et de la gorge, et qui 
guérit radicalement la débilité ner­
veuse et toutes les maladies ner­
veuses ; apièi avoir éprouvé ses 
remarquables effets curatifs dans 
des milliers de cas, trouve que c’est 
son devoir de le faire connaltreaux 
malades. Poussé par le désir de 
soulager les souffrances de l’huma­
nité j'enverrai gratis à ceux qui le 
désirent, cette r. cette en allemand, 
fiançais ou anglais, avec iustruc 
tion pour la préparer et l’employer. 
Expédié par la poste si on adresse 
avec un timbre nommant ce jour­
nal, W.A. Noyes, 119 Powers Block, 
Rochester, N. Y.—I déc. 1886—la

CONFISERIES !
PATISSERIES.

Nouveau Paste Canadien-Français,
A. TRUDEL et Frère,

B. O.
Grand incendie

St Hyacin'he 22 nov.—Une dépê 
che de Saint Hyacinthe nous an­
nonce que le feu s’est déclaré dans 
l’établissement de M. L. P. Morin à 
Saint Hyacinthe. Le moulin à scier, 
la manufacture de châisis et de ca­
dres d« portes ; tout a été dévoré 
par les flammes.

Une grande quantité de matéliaux, 
de châssis et de portes a été réduits 
en cendres.

Les peites s’êlèven à environ 
$20,000 ; le montant des assurances 
n’est que de $3,509.

Tous les eflorls des citoyens n’ont 
pu contrôler l'inceudie.
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PROPRIETAIRES.
540, RUS SUSSEX,

(Ancien poste de M. Broderick ) Mesdames,

Nous venons de recevoir un IAJT 
JOB de 132MM. Trudel désirent informer le public 

d'Ottawa et dee environs qu'ils tiendront 
constamment à leur nouveau poste toutes 
les confiseries désirables qu'ils manufac­
tureront eux-mômes; tels qie pain-de- 
savoie, pour dîner de noces et pour fêles, 
bonbons do toute sorte, gAieaux, biscuits, 
dragées tt tout ce qui se trouve généra­
lement dans un établissement de première

Les soussignés, 'par leur longue expé­
rience dans celte ligue de commerce soot 
en mesure de donner satisfaction à tojs et 
comptent sur l’encouragemeat libéral des 
Canadiens-français de la capitale et du 
pub ic en général.

On fera b en de venir faire une visite.

ésidence 
irdes, M. 
it 7 mois, 
tre Dame

ll’ASTBACAS J!r assister

pour dames. Rappelez-vous que ce 
n’est pas un lot job en qualité ; mais 
job en prix. Nous prétendons que 
ce soit les manteaux à meilleur 
marché qui aient jamais été offerts 
à Ottawa.

Toute dame ayant besoin d’un 
manteau fera bien de se hâter de 
venir acheter, car ces prix ne se 
répéteront pas.

L» poil'e du port
Montréal, 2—La police du port a 

été congédiée hier pour l’hiver.[BS.
:rançalt,
ère,

Le ennui de C humbly
Le canal de Chambly a été fermé 

hier jusqu’au printemps prochain.
iWNrnle de Bletaellen et d'Ontario

Le “Cultivateur” fera son der­
nier voyage à Sorel demain, ven­
dredi, partant à midi.

Elu de BEI ca
On rapporte. qu’une mine de 

mica, où se trouve des dépôts d’oc 
et d’argent, a été trouvée sur la pro­
priété de M. Lemire, à Saint Am­
broise de Kildare.

A. TBÜDEL et Frère.
Confiseurs.Livre» de lectare pleniie pour le mol» 

Novembre
Le Mois des Ames du Purgatoire; 

Exercices pieux en faveur des Ames 
du Purgatoire; Le Purgatoire, par 
le Père Munford ; Matinées les 
Mères en Deuil; Les dernières Pri­
ères, par la comtesse de Flavigny; 
Manuel de la Bonne Mort ; Le Pur­
gatoire, par Ste Catherine de Gênes ; 
Manuel de l’Heure Sainte; Un Aide 
dans la Douleur; Le Crucifix, le 
plus beau des livres ; Horloge de la 
Passion; l’Ame sur le Calvaire; 
Livres de Méditations—En vente 
chez P. C Guillaume, rue Sussex.

Ottawa, 1er P c., 1886. lm
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CERCLE DES FAMILLES,ick.)

La Conférence du Cercle des Familles 
sera donnée dimanche soir le 5 courant à 
l’Institut par Mr. P. J. Ubalde Baudry, 
Greffier Adjoint du Conseil Privé.

Sujbt L'Affaire Fhey-poo ou épi­
sode de la guerre de Chine."

Chant et musique.
“ Admission 10 contins.
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Strictement nn seul piâz.

Société SL Jean-Baptiste d'Ottawa,AUX HOMMES D’AFFAIRES
Une a'Semblée générale de la Siciéié 

St. Jeat-Baptiste d'Ottawa aura lieu 
dimanche le 5 courant à 2 heures p. m.. à 
l’Institut Canadien-français dans le but de 
discuter un projet d’union de secours 

les sociétés nationales de la

Voici le temps du commerce et il 
est du devoir de chaque marchand 
de faire connaître au public ache­
teur d’Ottawa et de Hull les mar­
chandises et bons marchés qu’il 
jeut leur offrir, lm meilleur moyen 

il prendre pour atteindre ce but est 
d’annoncer dans notre journal,'le 
seul qui ait une circulation quoti 
dienne considérable dans les deux 
villes d’Ottawa et de Hull. Bureaux : 
524 rue Sussex, Ottawa, et 166 rue 
principale, Hall. Impressions’de tou 
te sorte promptement exécutées.

PORTNEUF
La pétition dans la contestation 

de l’élection de Portneuf a été en­
trée dans le dépôt fait au greffe de 
la Coor Supérieure, mardi après- 
midi, par MM. Bossé et Savary. 
C'est M. Anselme Brousseau qui est 
le pétitionnaire.

BULLETIN COMMERCIAL fit CImutuels entre 
Province d'Oatsrio

Tou, les Canatliens-f-snçais sont pi iès 
d'y asûster.

Avis aux Mères—lm Sirop Cal­
mant de Madame Winslow devrait 
toujours être employé lorsque les 
enfants font leurs dents. Il soulage 
tout de suite le petit être souffrant ; 
il produit un sommeil naturel, 
tranquille, en enlevant les douleurs 
de l’enfant, et le petit chérubin 
s’éveille aussi frais qu’un bouton 
de rose. Ce sirop est agréable au 
goût. 11 calme l'enfant, adoucit les 
gencives, chasse toute souffrance, 
éloigne les vents, régularise les 
intestins, et est le meilleur remède 
connu pour la diarrhée provenant 
soit de ce que l’enfant fait ses 
dents, soit d’autre cause. Vingt-cinq 
cents la bouteille. Assurez vous et 
demandez le “ Sirop Calmant de Ma­
dame Winslovo” et n'en prenez pas 
d’autre sorte.

QU’IL OSE LA FAIRE

Par ordre,On lit dans le Canadien :
L’Electeur a, un mois durant, fla­

gorné le lieutenant gouverneur. 
Chaque jour il annonçait que M. 
Masson avait refusé de signer tel 
document, avait signifié à M. Ross 
d’avoir à se démettre, etc. Tout 
cela était—comme nous l’avons dit 
dans le temps -du mensonge pré­
médité, de l’invention.

La tactique change depuis quel­
ques jours. L’Electeur insul'e le 
lieutenant gouverneur et le menace 
de l’intervemion du “peuple," c’est 
à-dire d’un coup de main. La tac­
tique est stupide et l’Elect ur n’aura 
pas le courage de la 
Nous l’en défions 1

Le cabinet de se démettra pas, il 
rencontrera les chambres : d’ici là 
11 admiaistrera les affaire publiques 
comme c’est son devoir de le laire 
Le lieutenant gouverneur n’a 
qu'une chose à faire, une seule : 
suivre l’avis de ses ministres. 11 les 
luit et il continuera à les suivre.

Or, si M. M rcier et l'Electeur or- 
gauisent des émeutes, les émeutiers 
trouveront devant eux l’autorité dé 
terminée à faire respecter la loi et 
le bon ordre. Qu’il n’y ait, sur ce 
poiut, ni malentendu, ni illusion I

Nous sommes dans la constitu­
tion, dans le droit : nous sommes 
forts.

Si l'Electeur pense effrayer quel­
qu’un en songeant à faire envahir

150,152,154, me Sparks.J. CHAMARD, 
Secrétaire-^ rchivisteiti lu .

Province Di QoIbbc 
District d'Ottawa Ien dorant

ECHOS DE HULL COUR SUPERIEURS,
N». 13G.L’AN ! Dame Clotllde Brazeau du Town­
ship de M isliam, dans le District d’Ottawa 
épouse d'Alfred Meunier, cultivateur du 
môme lieu, dûment autorisée à ester en 
just ce

&ji lents
Son Honneur le juge Wurtele 

rendra le neuf décembre le juge­
ment qu’il pensait pouvoir rendre 
hier dans l’affaire Moffet vs Pagé. 
Nous en publierons le texte alors. 
D'autres jugements dans plusieurs 
causes importantes seront aussi ren 
dus ce jour-là. La cour de circuit 
a été ajournée hier soir. La cour 
d’élection siège aujourd'hui à Ayl- 

pour decider des objections 
préliminaires soulevées par MM. 
MacDougall et Àylen.

«lue peut taire le vrai mente T

Les mérites sans précédents du 
Sirop Allemand de Boschte durant 
ces dernières années ont étonné le 
monde entier. C’est sans nul doute 
le plus sûr el le meilleur remède 
encore découvert pour guérir radi­
calement la Toux, les Rhumes, et 
les affections des poumons les plus 
sérieuses. H agit d’après un principe 
tout différent des autres préparations 
prescrites par les médecins et n’en­
lève pas le Rhume seulement tout 
en laissant la maladie dans le systè­
me ; aucontraire.ee remède enlève 
la cause du mal, guérit les parties 
affectées et laisse le corps entier 
dans une condition de santé parfaite.

Une bouteille gardée dans la 
maison pour usage lorsque vient 
la maladie exemptera beaucoup de 
frais de médecins et préservera 
d’une longue maladie. Un 
convaincra de ces faits. Il est ven­
du par tous les droguistes et 
chauds généraux du monde entier 
Prix, 75 centins la grande bouteil 
le,

Ottawa 25 OcL 1885—tau.

aisie pour
Demanderesse.

IL TIENT Là TETELe dit Alfred Meunier, cultivateur du 
môme lieunald

Modes
Défendeur.

Une action en séparation de corps et de 
biens a été instituée en cette cause le vingt 
six de novembre courant.

ROCHON et CHAMPAGNE, 
Avocats de la Demanderesse. 

Aylmer, 27 Novembre, 1886.

Le fameux BruIeur ‘Argand
mettre à eff-LK. Pouvoir d'éclairage sans précédent. 

Lumière égale à aucune lampe électrique. 
Fini en cuivre poli ou or bronzé. PrendU 
cheminé ordinaire. Absolument sur, s'a­
dapte à toutes les lampes. Très avantageux 
su tout pour les magasins, les églises et 
les grandes salles. Fait très élégamment 
et de façon à ce que la mèche puisse être 
remontée, coupée et éteinte avec grande 
facilité. En conséquence de la combustion 
parfaite qu'il produit, toute odeur d'huile, 
si commune avec les autres brûleurs, est 
enlevée.

8,n vaste appareil de distribution de 
l'air empêche la lampe d’étre surchauffée, 
el toute huile épaisse ou légère peut-être 
indifféremment employée.

Seul agent pour Ottawa et le distriet.

fork mer
meilleur

BUNJT, seul AGREABLE POUR LES DAMES !
Attention

Le Quinium LaBarraque est un 
viu qui fortifie les personnes èpui 
sées par la maladie. Il agit mer­
veilleusement sur les estomacs dé 
licats en augmentant l’appétit el 
facilitant la digestion.

Que notre journal est le seul 
journal quotidien français ay 
une grande circulation régulière 
dans Hull et dans Ottawa. Que 
tous ceux qui ont quelque chb 
se à vend e, [’annoncent au plue tôt 
car voici le temps de la récolte pour 
les marchands.

Articles d» Modes donnés pour nen durant 
les Fêtes deRltneee ant

NOËL et du JOUR DE L’AN!
HBkR SÛT L’Assortiment immense et varié 

d’articles de Modes et de fantaitie jtour 
Dames, vendu à MOITIÉ PRIX.

)i6
AU PETIT NEGREIsos Day

520 rue Sussex, pour des chaussu­
res de tout sortes et de tout prix. 
Exemple : chaussures élastiques 
pour hommes, d’une piastre et 
vingt-cinq cents en montant Rap- 
pelex-vous que c’est à l’enseigne du 

I petit nègre, porta voisine du Canada

essaiFremlère traversée
Ce matin, vers les 8 heures, deux 

sauvages, Joseph An aï» son et Mar 
tin Gareaux, ont traversé à pied la 
rivière Ottawa, à l’endroit où le 
vapeur faisait la traversée.

Mlle A. McDonaldi nouvelles
de ANMIB 
an ta tion. 
haque soir, 
w»; garde-
réservés 20-

EDWIN PLANTmar-
Magasin Parisien de Modes Marchand de Vaisselle, Lampes, et».,

531 BUE SUSSEX,
Qu î trié me perte de la rue York

114 rue Rideau
Ottawa, 4 nov. 1885—
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w. A. ARMOUR Quelques uns des avantagesVfanufact rier et Importateur

MOULURES POUR ENCADREMENT DES

D'IMAGES, MIROIRS, CELEBRES(Glaces de fabriq ;e allemande et anglaise)
Tableaux à l’huile anglais, français 

et allemands,
Ausii, toutes sortes de Peintures, Ca 

dres en pluche, et de canevas 
pour tableaux

111 s
IIil il I-, MARCHANDISES RO!MT VENDU 

PAYABLE TANT LA SEMAINE 
OU LE MO S

ESLES

-----------LE------------

POPULAIRE TONIQUE STOMACHIQUE.
IMAGES ENCADREES AU PRIX DES 

MANUFACTURES

Ven:z me faire une visite,
1* î?»

N. B.-Je vendrai aux marchands les 
moulure1», cadres, p ‘intures, miroirs, cane, 
vas pour tableaux et toutes les plus réceo 
tes nouveautés du commerce de peintures- 
aux prix de Montréal et Toronto.

W. A.AKNOÜR, 
482 rue Nussex.

nn moins deEt von* vo -0-

ler Avantage—Les “Amers Indigènes” sont à la portée de toutes les 
bourses, i.e pauvre peut en faire usage, et le riche ne peut pas es remplacer 
avec son argent. Avec un paquet de 2Sots. on prépare 3 ou 4 grandes bouteilles 
d’Amers de trois demiards.

2e Avantage—Les “ Amers Indigènes ” ne contiennent aucun minéral, 
m is seulement des plantes de nos campagnes, comme houblon, pisse wit, rhu­
barbe, et quinze autres plantes les plus populaires.

S Se Avantage—On peut en prendre à volonté sans aucun danger.
A prêter sur garan ies hypothécaires. 

Pour plus amples informations s'adres-
4e Avantage—Les “ Amers Indigènes ” agissent 

puissant purificateur du sang.
sur les Intestins, et sont un

MAGLOIRE LANGE VIN,
No. 96 rue Murray, Ottawa

31 juillet 1886—6m
5e Avantage—Pour ouvrir l'appétit, et aider la digestion, les “ Amers Indi­

gènes ” sont sans égal.
iaktks PKomsiomiuis

POBTHA1T8OTTA WA

" GRANDE REDUCTIONDr. J. A. FISSIAULT, !
"CHIRURGIEN-DENTISTE,

No. 25, Km* Sparks, en fore du Rnssel’
W Extraction ,1 s (lents à t'ai,le du gaz. | aafl0rtimeiit de 
Heures du bureau de 9 a.m. à 5 p.m.
Ottawa, 17 mv. 1886—la

Photographies grant eur
I Noua venons de recevoir un

CABINET

$2.00 par doz..

TAPIS d BRUXELLES
----- -T DK------

l’APV SERIE
Voyez-les avant d’acheter.

A. J. A. KOHII.LAHI)
MEDECIN VETERINAIRE

46 HUE YORK
Se il C inadien-Français dip ômé au Col­

lège d’Oiilano jusqu’à ce jour.

CHEZI ,

Dorioa dk
Delorme

MO Rue Soarh et 5M Rue^une,Macdougall, I Macdongall A Belconrt,
AVOCATS, PROCUREURS 

Ontario et Québec.
“Scottish Ontario Chambers” coin der 

a Sparks et Elgin, Ottawa.
Ho». W» Macdougall, O. R.

Frank M. Macdougall.
N. A. Bslooübt, L.L. M.

Harris & Campbell,
Coin de la rue Rldean. 

OTTAWA.
P. S —Satisfit ction garan tie

lüE O’COTiroC

L’EAU Minérale St-LEON James B. BowesDevient au Canada la médecine ê 
la plus populaire.

Dr J Noli a
O HIRÜRGIEN-DBNTISTB.

Elève du Collège Dentaire de Philadel­
phie, licencié pour la Province de Qué­

bec, et di -lômé -lu “ Royal Col­
lege of Dental Surgeons” 

d’Ontario,
Coin des rues Rideau et Sussex

Heures de bureau : 9 à 5.

AHOHITBOTB
Chambre ttS,Un antre ItémolgnageZlmportant

Pictou, N.-E , 19 août 18t>6 
F. Wyatt Fraskh, Ecr.,

“Agent Général pour l’Eau St-I.éon, 
Nouvelle-Ecosse.

SCOTISH ONTARIO CHAMBERS
HUB Sl AhKü.

Ottawa 9 juin 1886—la
'.her monsieur,

Depuis trois ans, je souffrais de la dys 
peusie et des bronchis; j’avais essayé 
maints remèdes prescrits par les meilleurs 
médecins, et rien n'avait lait efl-t, quand 

conseille d’essayer VEAU ST-LE >N

ukobuk Tuimts
EPICIER,

Dr L. Coyteux Prevent
132, Rue Daly, Ottawa. 

HEUR 8 DE BUREAUX 8. à 10
J en fais usage depuis quelques mois, sui­
vant la prescription, et c’est le premier 
remède qui ait apporté quelque soulage­
ment aux indispositions que je viens de 
dire. Je suis heureux de recommander 
cette eau à toutes les personnes qui souf­
frent de dyspeps e et des uronches.

Avec respect, votre, etc..
P. L. LbMAISTRB, 

Capitaine du vapeur Beaver.
ar. b. oTx>xJ3sr«r,

Seul Agent dans Ottawa,
1«N el 200 Bue DnIilOf «le.
24 sept. 1886.

85, coin des rues Albert et 
Inkerman, Hull.

t. à
6. à

Valiu et Adam
AVOCATS ET NOTAIKBS PUBLICS 

ARGENT A PRETER.
26 rue Sparks, vis-à-vis 

VHotel Russell.

J ASSORTIMENT LE PLUS COM- 
M plet et le meilleur marché d’Epice- 
dans Huîi Llqueur8’ Tabaca et VaissellesBUREAU

J. A. VALIN, A. A. ADAM mr Cigares de choix une spécialité.
M. Adam, membre du barreau de Qué­

bec, s’occupera aussi des affaires requé­
rant son attention dans cette province.

Dr lfredSavird
BURBAU : —No 376 RUB CUMBERLAND 

ancienne résidence du Dr Prévost CHEMIN DE FERIFIIII DTE IMS •‘U AÜAL; A. Olivier
AVOCAT

bureau.—Encoignure des rues Rideau t 
Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.

mr APGKNTA PRETER
10,000 LA

VOIE la plus COURTE

01 T,WA AT MONTKRAL
R0ULEAUX70E .TAPISSERIES

De tous genres et de tous 
prix.

Dr C, G. 8tac*kliou*e
DENTISTE

M. le Dr 0. G titackhou e, chirurgien et 
dentiste, tient son bureau au No 161 rue 
Sparks et a sa résidence privée au No 258, 
rue Albert Ottawa.

Le docteur extrait les dents sans causer 
de douleur à on patient en se servant du 
gas ai trique oxidé dont il fait une spécialité.

Aussi, assortiment complet et varié de

P«lnliire»* Huile, Mastic,

Et tous les articles qu 
partie d’un m g <sin de

Tous les ouvrages son* exécutés 
■fous lu • urveill nce n ôme d M Philibert. 

Une visite est sollicitée

. .•6F* Les convo.s partiront de’la gare de 
la rue Elgin comme suit :

TRAIN EX RES4 DE MONTREAL:

se rac-
• cordant avec 1 Express du 

Grand Troue à Coteau pour l’Ouest et à 
M ntreai avec les trains u Grand Tronc 
uour l’tst tt le 8ud-Est, arriva .t là à
11.30 h

i d’ordinaire font 8.00 a ni TBaIN expressce genre

CIKT.S PBOFtSSMMELLES

6 PHILIBERTHULL 15Anm TRAIN RAPIDE avec salle 
T*ov p.llle à dîner, arrivant à Montréal 
à 8.20 p.m., se iaccordant avec les 
trains du Vermont Central et du Grand 
Ti one pour l’E.4.

Les convois arriveront à 12 30 n m. 
et 8 00 p.m. d l’bst, se raccordant à 
la gare tionavenlure, Montréal, avec lot 
trains de l’Est et du S id. Char Palais 
Pullman sur les train- de Montréal.

Un train quittera la gare du chemin 
Richmond à 7.46 a.m. .1 4.3» u.m. 
se raccordant evec les trains hxpress de 
Montréal.

PEINTRE.
20f BUE DALHOUSIE1 GT fWB.

MULL DOMAIN,
Notaire Pub! c. Agent d < l’Assurance 

“ New \ork Life,”
Burenn : 166 Rue Principal, Hull, P.Q.

ï-’oocupe de pla emenl d’argent et affai­
res en general.

Hu 1, 20 nov. 1*86— la

Paul T. €. Damais
INGENIEUR DE LA CITÉ DR HULL. 

ARPENTEUR FBDRRAL ET DE LA 
PROVINCE DE QUEBEC 

Arpentage des limites à bois, te-rains mi­
ster i, division des lots de fermes exécuté- 
aux conditions iss plus faciles.

Bureau : Hôtel de ville,
King’s Road, Hull.

CONTlAT DE LAIMALLE
Des 1 oumissions cachetées adrestées au Ronsd,e Pou5.dW

ESnESSEHi «

I) ,M < DU LAU8 et ~T. G R A HD DK J 'E®‘ 1“ *• Sud, arriveront » Boston à 
UONTARVILUi, àjiartir du 1er janvier 7‘4*Now-York » V OO le lende-

Des chars dortoirs Pullman sont attachés 
aux trains entre Ottawa et Boston. Les 
passagers d’Ottawa pour New-York pren* 
Iront les Pullman à Su Alban ou à Rouse’s 
Point,,

<. Les billets, les lits et tout autre rensei- 
g emenl peuvent être obtenus au bureau 
les billets de la cité ou aux statio is 

B. J. CHAW BERLIN, 
bu i intend «nt Gén*i al.

Hull. Rési-

. et se raccor»P Thon Dee|wr«iiu*
NOTAIRE PUBLIC

Secrétaire trésorier du comté d'Ottawa
Bureau et résidence : 117 rue Principale 

Hull Bureau à La Pointe à Gatineau. 
Argent prêté eur propriétés foncières.

pro hain.
Dos axis imptim’s contenant de plus 

amples informations au sujet des coali­
tions du contrat 
vus, et des formule 
nues aux bureaux de poste de Notre Dame 
du Laus, hotre-Dame de Port Main, 8t 
Gérard de Montar.iile et à ce bureau.

J. Malcolm McDougall, B. C. L. 
Avocat, P

propo.é, pourront être 
s de soumissions obt*-rocureur et Solliciteur. Aviseur 

légal du comté d Ottawa.
RUE MAIN, AYLMER, P. Q.

Kochoa et Champagne
AVOCATS

246 Rue Principale, Huü
L M. Champagne, L.L 0

T. P. FRENCH, 
Inspecteur d-s Poste». 

Bureau de l'Inspecteur des Postes 
Ottawi, 12 octobre 1886.

PERCY R. TO DD,
Agent génrral des passagers.A Rochon.

:
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une petite malle, et entrer à l’au­
berge du “ Bœuf couronné. ”

A la ville, l’indiscrétion a quel 
que pudeur ; on se cache pour 
épier. A la campagne, la curiosi­
té, effrontément naïve, se mon­
tre sans vergogne et obsède avec 
une inconsciente cruauté ceux 
qui en sont l’objet.

Quand Marie-Anne sortit de 
son auberge, elle trouva devant 
la porte un rassemblement qui 
l’attendait bouche béante, les 
yeux largement écarquillés.

ht plus de vingt personnes la 
suivirent avec toutes sortes de 
réflexions qui bourdonnaient à 

oreilles, jusqu’à la porte du 
notaire où elle alla frapper.

C’était un homme considéra­
ble, ce no'aire, par sa corpulence, 
sa fortune et la quantité d'actes 
qu’il faisait. Il avait la face 
plate et rougeaude, une façon de 
s’exprimer melliflue, une barbe 
bien taillée et des prétentions au 
bel esprit. On le disait à la fois 
pieux et gaillard.

Il accueillit Marie-Anne avec 
la déférence due à une héritière 
qui va palper une succession li­
quide d’une cinquantaine de 
mille francs.

Mais jaloux d’étaler sa perspi­
cacité, il donna fort clairement à 
entendre que lui, homme d’expé­
rience, il devinait que l’amour 
avait seul dicté le testament de 
Chanlouineau...,

La résignation de Marie-Anne 
se révolta.

Vous oubliez ce qui m’amène, 
monsieur, prononça-t-elle, vous 
ne me dites rien de ce que j’ai à 
faire ?

Le notaire, interdit du ton, 
s’arrêta.

Peste 1 pensa-t-il, elle est pres­
sée de tâter les espèces, la com­
mère !....

Et à haute voix :
Tout sera vite terminé, dit-il ; 

justement le juge de paix n’a pas 
d’audience aujourd’hui, il sera 
à notre disposition pour la levée 
des scellés.

Pauvre Chanlouineau !....le gé­
nie des nobles passions l’avait 
inspiré quand il avait pris ses 
dispositions dernières....

Un avoué retors n'eût pas ima­
giné des précautions plus ingé­
nieuses pour écarter toutes ces 
infinies et irritantes difficultés 
qui se dressent comme des buis­
sons d’épines autour des succes­
sions.

Le soir même, les scellés était 
levés et Marie-Anne était mise 
en possession de la Borderie.

Elle était seule dans la maison 
de Chanlouineau, seule !....La 
nuit tombait, un grand frisson 
la prit II lui semblait qu’une des 
portes allait s’ouvrir, que cet 
homme qui l'avait tant aimée 
allait paraître, et qu’elle enten 
drait aa voix comme elle l’avait 
entendue pour la dernière fois, 
dans son cachot.

Elle se redressa, chassant ces 
folles torreurs, alluma une lumi­
ère, et, avec un indicible atten­
drissement, elle parcourut cette 
maison, la sienne désormais, et 
où palpitait encore, pour ainsi 
dire, celui qui l’avait habitée.

Lentement, elle traversa toutes 
les pièces du rez-de-chaussée, el­
le reconnut le fourneau récem­
ment réparé et enfin elle monta 
dans cette chambre du premier 
étage dont Chanlouineau avait 
fait comme le tabernacle de sa 
passion.

Là tout était magnifique, en­
core plus qu’il ne l’avait dit.

L’âpre paysan qui déjeûnait 
d’une croûte frottée d’oignon 
avait dépensé une douzaine de 
mille francs pour parer ce sanc­
tuaire destiné è son idole.

Comme il m’aimait ! murmu­
rait Marie-Anne, émue de cette 
émotion dont l'idée seule avait 
enflammé la jalousie de Maurice, 
comme il m’aimait !

Mais elle n’avait pas le droit 
de s’abandonner à ses sensati­
ons....Le père Poignet l'atten­
dait sans doute an rendez-vous.

Elle souleva la pierre du foyer 
et trouva bien exactement la 
somme annoncée par Chanloui­
neau....les rapprochée de la mort 
ne lui avaient tpas fait oublier 
son compte....

Le lendemain, à son réveil, 
l'abbé Midon eut de l’argent....

Dès lors, Marie Anne respira, 
et cet apaisement, après tant 
d’épreuves et de si ^cruelles agi­
tations, lui paraissait presque le 
bonheur.

ses

[A suivre )

FEUILLETON

MONSIEUR LECOQ
L’HONNEUR DU NOM

(Suite
Que faire, alors !
Agir au grand jour. Vous n’ê- 

tes nullement compromise, vous; 
reparaissez demain comme si 
vous reveniez du Piémont, allez 
trouver le notaire do Sairmeuse, 
faites-vous mettre en possession 
de votre héritage, et installez- 
vous à la Borderie...

Marie-Anne frissonnait....
Habiter la maison de Chan- 

louinean, béeaya-t-elle, moi.... 
toute seule !...

ci le prêtre apeiçut le trouble 
de la malheureuse, il n’en tint 
pas compte.

Visiblement le ciel nous protè­
ge, ma chère enfant, reprit-il. Je 
ne vois que des avantages à 
votre installation à la Borderie, 
et pas un inconvénient. Nos 
communications seront faciles, 
et avec quelques précautions, 
sans danger Nous choisirons 
avant votre départ un point de 
rendez-vous, et deux ou trois fois
par semaine, vous vous y rencon­
trerez avec le père Poignot....

L’espérance brillait dans ses 
yeux, et plus vite, il poursuivit :

Et dans l’avenir, dans deux 
ou trois mois, vous nous serez 
plus utile encore.... Dès qu’on 
sera accoutumé dans le pays à 
votre séjour à la Borderie, nous 
y transporterons le baron. Sa 
cenvalescence y sera bien plus ra­
pide que dans le grenier étroit et 
bas on nous le cachons et où il 
souffre véritablement du manque 
d’air et d’espace...

Il parlait si vite, que Marie- 
Anne n’avait pu seulement ou­
vrir la bouche. Comme il s’ar­
rêtait, elle hasarda une objection :

Que pensera-t-on de moi, tout 
à coup, dans les biens d’un hom­
me qui n’était pas mon parent ?..

Le prêtre ne voulut pas com­
prendre l’appréhension de Marie-
Anne.

Que voulez-vous qu’on pense, 
fit-il, que vous importe l’opi­
nion?

Et après une pause :
Pour vous-mème, ma piuvre 

enfant, prononça-t-il, sortir d’ici 
où vous vivez enfermée est indis­
pensable.... ce vous sera un bien­
fait, de vous retrouver au grand 
air, libre, seule....

Le ton de l'abbé, l’expression 
de son visage, ses regards paru­
rent si étranges à Marie-Anne, 
qu’elle devint plus blanche que 
la muraille contre laquelle elle 
s’appuya toute défaillante.

Je ne m’étais pas Irompée, se 
dit-elle, il sait !....

D'ailleurs, insista l’abbé d’un 
ton péremptoire, il n’y a pas à 
hésiter.

La détermination prise, res­
tait à en régler l’exécution avec 
assez d'habileté pour n’éveiller 
aucun soupçon et ne laisser au 
hasard que le moins de prise pos­
sible.

Il fut convenu que, dans la 
nuit même, le père Poignot con­
duirait Marie-Anne jusqu’à la 
frontière où elle prendrait la di­
ligence qui fait le service entre 
Piémont et Montaignac, et qui 
traverse le village de Sairmeu-
se.

C’est avec le plus grand soin 
que l’abbé Midon avait dicté à 
Marie-Anne la version qu’elle 
donnerait de son séjour à l’étran­
ger.

Toutes les réponses aux ques 
tiens qu’on ne manquerait pas 
de lui adresser devaient tendre n 
ce but de bien persuader à tout 
le monde q ue le baron d’Escor- 
val était caché dans lei environs 
de Turin.

Ce qui avait été convenu fut 
exécuté de point en point, et le 
lendemain, sur les huit heures, 
les habitants du village de Sair- 
meuse virent avec une atupeur 
profonde Marie-Anne descendre 
de la diligence qui relayait.

La fille à M. Lacheneur est
ici !....

Ce mot, qui vola de maison en 
maison, avec une foudroyante ra­
pidité, mit tout le village aux 
portes et aux fenêtres.

On vit la pauvre fille payer le 
prix de sa place au conducteur, 
remonter la grande rue suivie 
d'un garçon d'écurie qui portai'

Nouvel Etablissement
DE

RELIEUR
TENU PAR

Joseph Masse,
BUE SUSSEX,

(En haut du magasin de A. D. Richard.)

M. MASSE ayant fait l’acquisition de 
toutes les machines requises jour la con­
fection des Livr* s. Blancs, Relieures de 
luxe et .de fantaisie, etc,, vient d’ouvrir 
un atelier à l'adresse ci-haut désignée. 
Par sa longue expérience d ms cette ligne 
d’alia res, il est en me.-ure de satislaire 
tous ceux qui voudront bien lui accorder 
leur patronage.

Toute commande exécutée avec soin 
tlÎpromptilude et à a es prix modéiés.

JOSEPH MASSE
Ottawa 10 novembre 1886—

Collège International, Commercial
ET PREPARATOIRE.

INSTITUT D’EDUCATION
;de frawley.

Transporté au No. 474, Rue Sussex

Ce collège bien connu 
mercial qui s'y donne s’ 
le 14 courant

pour le co 
est ouvert

are eom-
mardi,

Je me suis associe pour le prirent terme 
commercial du collège trois professeurs de 
haut mérite et le grandes capacités.

L objet du collège est
1er—D accorder la facilité d’app 

rapidement aux leur es élèves qui ne peuvent 
suivre le cours ordinaire d. s autres collèges 
ou accadémit-s

2ème—De préparer les élèves pour 
vice Civil et la Matriculation et de 
les examens comme Ingénieurs.

Sème—Pour donner l’avantage à ceux qui 
t en retard dans leurs études, d’acquérir 

naiss-nces dont ils ont été privés.
- de la plus haute importance que

ncent à l'ouverture même des 
s examens

le Ser- 
pa«er

les*
II. st 

élèves les
comment en 

cours afin de subu 
de No embre, J

cèe le
•nvier et Mai.

xx o t,t . H- J- FRAWLEY, M. A.
, I“8titut s’est assuré les services
du Professeur J A. GUIGNARD pour don- 

s de FRANÇAIS, embrassant la 
, la Composition et la Littéra-

avec suc

Gh
un cour 

ammaire,
tare.

Lee heures consacrées à l’étude sont
7™.*. ■- ■-
8olr " • • - 7.30 à 10.00

Ottawa, 16 Sept. 1886—la.

HOTEL RIENDEAU
TSMü ara L1 PLA*

Européen et Amérieain, 
64 Rue St Gabriel, Montréal.

Cet Hôtel offre »u oublie royegeur tout 
nlort désirable. La table est toujours 
ammrnt serrie des prémiieee de la 
, préparée! par des ouisioiers français 

de premier ordre. Repas à toute heure.
Un trouvera constamment à cet établiwe-

eTciUdre8P5emchoU.Claeae' ^ U^U”

a bond 
saison 
de

JOS. RIENDEAU, 
Propriétaire

BARDEAUX !
M. G. A. Admit, de 'a Pointe Gati­

neau, informe ses amis et le public en 
gtmral qu’il a en mains une grande quan­
tité de Bardeau* en pin avec chanfrein et 
pl *iné dans les céiés qu’il vendra à d’aussi 
bonne conditions que partout ailleurs. Les 
P‘ rsonnes qui désireraient acheter de bons 
bardeaux avec char frein y gagneront car 
oe qui donne de la valeur au bardè&u 
offert en vente par M. Adam, c’est la 
uière dont il ► si ch .niréné et la qualité du 
bois dont il est fait. M. Adam n’emploie 
pas les restes île son moulin pour confec­
tionner son bardeau, mais le fait d’après 
le billot de bois solide. Avis aux connais! 
seurs T

G. ADAM
Pointe Gatineau.

Ottawa, 29 OcL D86—6m.

MAGASIN DI 6E0S.
CHAMPAGNE! VINS R CHERCHES' 

CIGARES 1
IJn assortiment complet de liqueurs
misies et cigares, vient d’être reçu au 

• urnéro 450, r ue Sussex, à l’entrepôt W. O

Liqueurs françaises et italiennes, Ba 
et Gastier, 8t. Julien, Sauterne, Brisson 
Ayala, Chateau-d’ay, 1. H. Mumm. Chai 
ireuse, Kummel, Bénédictine, Curaçao 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Eau-de-Vie 
GU», en Rite et en caisse.

CIGAREti de qualités variées, importés 
et Canadiens

Ordres promptement exécutes, effets 
livrés à lomicile.

NO. 460. RUE SUSSEX
n. O. JücKAY,

Propriétaire.
Ottawa. 5 Déc. 1884 lan

CONTRAT DES MALLES
Des soumissions cachetées, adressées au 

Ms lire Général des Postos, seront reçues à 
Ottawa jusqu’à midi, VENDREDI, le 17 
Décembre 1886, pour le transport des 
malie6 de Sa Majesté, d’après un contrat 
fait pour quatre années, trois fois par 
semaine, allant et re- eoant, entre ASHTON 
et PROSPECT, à partir du 1er Janvier 
prochain.

Des avis imprimés contenant de plus 
amples iufo mations au sujet des condi­
tions du contrat proposé, pourront être vus 
et des formu'es de soumissions obtenues 
aux bureaux de poste de Ashton, Munski, 
Dwyer Hill, Prospeot et à ce bureau.

T. P. FRENCH,
Inspectent des postes

Bureau de l’Inspecteur j 
des Postes, Ottawa.

Ottawa, 23 Oot 1886 J

j
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DOWS ALES ! ™eteapotIftntrcg, Chaînes, 
Colliers Etc.,

Marchandises Sè hes
Payables à la Semaine-

Amenblement de Chambre a Concher
Un nouveau magasin 

de Thé et Café vient 
d’ôtre ouvert au

AVEC
Une hnmtnse oonsicnat'on de eette bifre, 

qui eet en ai grande renommée, vient d’étre 
reçue par les soussignée. DESSUS EK MARBREWalker Bros & CleNo. 101 Rue RldeaaVENDUS AUX CONDITIONS 

TRES FACILES DE
où l'on trouvera cons­
tamment un assortiment 
choisi des meilleurs 
THES et CAFES offerts 
sur H marché, y com­
pris l'excellent thé inco­

lore du Japon, Young Hyson, choix extra 
de Thé Anglais pour le déjeûner, 
Assam, Orange Pekoe et Pekoe Congou. 
Première qualité de cafés JAVAS, MOCHA 
et autres sortes.

168 BUE SPARKS.De Nouvelles Epiceries
Allez visiter leur STOCK de couvertes, 

couvre-pieds, lapis, prelart, Ktc., Etc.$1 par semaine de première qualités seulement, sont reçues 
chaque jour.

Lee eflWa sont livrée Immédiatement.

Ce magasin n'a r en à faire avec le* au: 
très établissements de ce genre à Ottawa. 

Ottawa, 14_Oct. 1886— la.

Sances pour tons le* go fi Ut, 
Jambon*, et Langue*, Navcâ*- 
sons de Bonlogne, eic.. 

Claret*. Cognac, Vin 
Porte, Syrop, Vin Nherry, etc.

Nous venons de re 
d’une qualité supérieure :

------PAR----- Thé Aimable lecteur considérez les avantages d'acheter ve»

TVr~F~iTT~RT.1 J isO. G. WILLMc-NT, Propcevoir un vin de messe A VENDRE AUX ENTREPOTS DE VARIÉTÉ 532 ET 534 RUE SUSSEX3 août 1886—la
“ LB TAHAOONA” Trois msrins presque neufs et en très 

bon ordre ; dimension des cylindres : 
10x18 12x24 et 8x16. I h peuvent é«re 
n fonction chez K. CITANTRLOUP. 593 
ue Craig, Montréal.

Nov. 6 1886-2s.

—AUX—
Terres Boieeea 
MATT A WAIT
CALLAWDRK, NORTH ■ HAT 

.TEMlStlAMINttUE
et autres ; ou aux prairies de

JOSEPH BOYDEN466, HUI SUSSEX. sans égal pour sa purt té et sa qualité.

N.B.—M. H. Duffy, si bi«n connu du 
publie d’Ottawa par ses connaissances et 
son habileté dans la branche d’cpiceries, 
est à notre service. Ses amis le trouveront 
toujours à son poste et plus disoosé que 
jamais à remplir avec promptitude les com­
mandes qu’ils voudront bien lui ordonner.

Montres d’or pour da­
mes, reveil matins, ca­
dres miroirs, etc., ysiHcAMHUK & TRAVLRSY, M. C. 0 D ACIER a ces médecines en dôpôt à sa pharmacie, 517 rut Sus s xvendus à la semaine par

MANITOBA137 BUE BIBEAU 
Ottawa. 137 IIENiKl MASSE

EPICIER et BOUCHER

Çtoumis ion pour l’obtention d'une lioence 
iO pour la coupe de bois sur les terres de 
la Puissance, dans la province de la Colom­
bie Anglaise.

Des soumissions cachetées adressées au 
soussigné et marquées : “ Soumissions 
pour limites de bois " seront reçues à ce' 
bureau jusqu'à midi mercredi le 1er Décem­
bre prochain, pour trois limites à bois de 
cinquante mille carrés chacune plus ou 

eclivement 16, 17, 18, 
ouetd de la Rivière

CBliVKlBS FRETES
----- DU-----

NORD-OUEST
12 août 1886—3m

N. B. Vous aurez la visite de notre agent 
avec dee échantillons. CHANTELOUP COIN DR8 R UKS

Primrone et Cambridge
Le public trouvera toujours à mon ma­

gasin des épiceries de premier choix, et à 
mon étal d-s viandes de première qualité 
et des plus fraîches.

Ordres exécutés avec promptitude.
Effets liv-^s à dom- ’

Et de la Colombie Anglaise par le

Pacifique Canadiens ss- NOTRE PATS A VOUES1 moins marquées resp 
et situées sur le côté 
Colombia, près de la gare de la Cité de 
l’Ur, sur la ligne du chemin de fer Pacifi­
que Canadien, dans la Province de la « o- 
lombie Anglaise.

Des laus mo itrant la position approxi­
mative de ces limites, en même temps que 
•es conditions par lesquelles elle seront 
licenciées et les formules de soumissions, 
peuvent être obtenues à ce Département, 
on au Bureau des Terres de la Couronne 
à Winnipeg, Calgary Territoire du Nord- 
Ouest et New Westminster.
Anglaise.

est meilleur que l’Ouest des Etats-Unis et 
les avantages y sont supérieurs. Si vous 
ne le croyez pas, venez voir pour vous con­
vaincre.

Le train partant de Montréal traverse les 
terres boisées du Nipissingue et de l’Algo- 
ma, arrê ant à autres places intermédiaires, 
se rend à Winnipeg et continue sa route 
jusqu’à Canmore, faisant arrêt à Brin don, 
Whitewood, Broadview, Regina, Calgary.

GRAND ASSORTIMENT
De Chapeaux de Feutre, 

Paille». Manille, 
Machinale, Ac. C. STBATTON

CHAPEAUX DE S0)E Marchand d’Epiceries
EN OROS ET EN BETAIL,

COIN DES RU K S
Dalhousie e-t St Patri< k

OTTAWA

Dans les derniers goûts.

Dans oes contrées de Nipissingue, de 
tout l'Algoma, situées entre Montréal et Ma­
nitoba ainsi que dans tout le Nord Ouest 
Canadien, on y offre d’excellents

CHAPEAUX BT CASQUETTES
QPOUR CLUB.

Colombie

A. M. BURGB88 
Député Ministre de l’Intérieur 

Département de l’Intérieur 
Ottawa, 9 Septembre 1886.—5f.

MONTREAL, P. Q.
Fonderies ” Cloches

POUR EGLISES.
SEULES OU EN CARILLONS.

Capote et ClrcnTalree de ca- 
ontchone poor Dames et 

Hessien re.
AVANTAGES M. 0. Stratton désire informer les épiciers 

qu’il leur vendra des épiceries de premier 
choix à des prix extrêmement bas et livrées 
k domicile.

aux colons. Nous vendons à

Prix Réduit
----- DBS-----

F
....
> y

lv Rue Rideau F :.....

AVEC MONTURES EN FER OU EN BOIS, 
A meilleur marché et de meilleure qualité 

que les cloches anglaises ou américaines.
Fournitures pour intérieur des églises. 

Appareils de chauffage d’après les meilleurs 
systèmes.

Ottawa, 16 Sept 1886-la.

BILLETS DE RETOUR . .Thomas Leblanc, Bois de Chaoffagelirai" de Fer Canadien du PadfifotA TOUT EXPLORATEUR 
“BONAFIDE”

TAILLEUR
vient d’ouvrir une boutique de 
tailleur au Nos. 537 et 539, au ma- 

aain de M. A. 1). Richard, rue

HRFUHtM£ DU UOHOC tLtOSHT
DELETTREZ

64, 66, Rue Richer, 64, 66

DES SOUMISSIONS seront reçues au 
Bureau du Shérif ivi jusqu’au 13e jour de 
DECEMBRE pr.chain, à midi, pour une 
provision de

Cent Cordes de Bois

LIGNE COURTEPour plus amples informations s’adresser ENTRENOUVEAU MAGASIN8 aü BUREAU OE COLONISATION CREATION PARIS NOUVELLEOttawa, Quebec
KT MONTREAL.__

ussex.
Toutes rommandes exécutées 

avec promptitude et coupe ga­
rantie.

N. B.—Hardes fines une spécia

DE près de la gare du Pacifique, 
Rue d s Casernes, RIVAL*ATW*PEINTIRE et SAPISSLRIES dur, bon, sain et vert

Les soumissions devront spécifier le prix 
par corde de chaque sorte de b< is séparé­
ment. Le bois devra être de trois pieds 
et demi de la pointe à la coupe, tout fendu 
et délivré le ou avant le 28e jour île Février 
prochain, près du Pal dis de Ju-tice à 
Aylmer.

Cha

p@5ij
écjAYjSeia

MONTREAL
Aux Inventeurs 

J. Coursolïe & Cie.

h hHw II ||50,000 Rouleaux «le Tapis- 
t*erie* des derniers goûts viennent d’être 
reçus par le soussigné. Ces Tapisseries, 
nouvellement importées, sont tcutes de 
nouveaux desseins, et se vendent à des 
prix très modérés.
Peintnre*, Halle*, Pinceaux.

Blanchiseoir*, Vernie, etc.
ASSORTIMENT COMPLET. 
Peintures délayées, prêtes à poser, 

de toutes les couleurs.
No. 108 Rue Rideau,

Vis-à-vis le magasin de T. Birkett.

rABLlir DH FfB Hlitê.

ï"3o4 48L dise Ottawa.... i sorte de bois devra être cordé à 
ute soumission pour érable durT.m SUAVITÉ9»8

seulement aura la préférence. Des cau­
tions pour U d ie exécution du contrat 
seront exigées.

rr * Montréal.
Solliciteurs de Brevets d*Inventa* 

Dessins de Fabrique, Marques 
de Commerce et de Bois 

Agencée et Correspondants aux Eté « 
Unis, en Angleterre et en France.

J. COUBSOLLE & Cie., 
Chambre Victoria 

V l»-à-v< e bureau des Brevets,
OTTAWA Owr

6 30'2 20 concentration6Arr. à Québec....A-VTS
CRÈME OSMHEDIALOUIS M. COUTLMS,io'êo fooo

Vus
u™6

PROVINCE DE QUEBEC,
District d’Ootaouais,

Une session de la Cour du Banc de la 
Reine, ayant jurisdiction criminelle dans 
la dite Province, se ti ndra au Palais de 
Justice, à Aylmer, dans le Distri;t d’Outa- 
ouais, le d.xième jour de Décembre pro­
chain. à dix heures de l’avant-midi, et je 
notifie tous Magistrats, Juges de Paix 
Coroners, Connétables, II issiers et autres 
Ministres de la Justice, dans le dit Di trict, 
de se trouver devant la dite Cour du B rtc 
de la Reine et d’être là et alors présents 
en personne iour obéir aux ordres et direc- 
t.one qui leur seront donnés.

«LOUIS M. COUTLEE, 
Shérif.

Laisse Québec....

Laisse Montréal.

Shérif. SAVON, S7X THA JT IBjF» 
EAU de TOILETTE 

POUDRE D* RI* CP
COSMET1Q UE, BRILLANTINE 
HUILE, POMMADE, VINAIGRE

La Parfumerie OSMHEDIA aasurc à
BBS FIDÉLB8 pLIBNTS

^^^tsmÇWsusss^lgimntM^tet^jl

DEPOTS DAM* TOUT!* LES PRINCIPALE* rBAEMAUlâ.

6 009 00 Bureau du Sh'rif, 
Aylmer. 25 oci. 1886 }

10mi61$ 23
Arrive à OttawaJ.-Bte. DUFORD. Agapes**!D’ELEGANTS CHARS PALAIS 

sont attachés aux trains de vitesse 
entre Ottawa et Montré»..

16 avril 1886—3m

R P.—Boite 68 
24 FAv IRMBERNARD SIMARD

BOUCHER
Connections à Québec pout Halifax, 8t. 

lean et tous les points sur le c.iemin de 
Intercolonial.

Connections à Montréal avec lea train 
chemins de fer pour Portland, Boston 
tous les points de la Nouvelle-Angle-

CHEMIN BE FER INTERCOLONIAL
Etaux Nos 1 et 2, Marché des produits

et viandes, et No 1 marché Ouest
KXJIat,

M. SIM ARD remercia ses nombreuses pra 
tiques et le public de Hull de l’encourage 
ment libéral qu’il a reçu jusqu’à présent et 
le sollicite de nouveau.

M. SIMARD a toujours en mains un assor­
timent complet de VIANDES FRAICHES, 
SALEES et FUMEES, toujours de première 
qualité.

Les ordres seront exécutés promptement 
et livrée à domicile gratis- Prix modérés. 
Une visite est sollicitée.

BERNARD SIMARD.
BOUCHEE

Route de la Malle Royale, des Passagers 
et du Fret entre le Canada et la Grande 
Bretagne, et Route directe entre l’Ouesl 
et tous les points du bas du St-Laurent el 
de la Baie de Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, l’Ile du 
Prince Edouard, le Cap-Breton, Terre- 
neuve, les Bermudes et la Jamaïque.

Des nouveaux el élégants chars-palau 
gréés de buffet et chars-dortoirs lonl 
partie de chaque train-express.

lies passagers qui s’en vont en Angle­
terre ou sur le Continent européen peuvent 
prendre le paquebot de la malle chaque 
Samedi avani-midi à Halifax, en partant 
de Toronto Mercredi par le train de 8 30 
du matin.

Les expéditeurs de grains et de mar 
obandises trouveront au port d’Halifax 
toutes lee commodités desirables j*our 
l’embarquement de leurs effets.

Depuis des années, l’expérience a dé­
montré que 1’Intercolonial et les lignes de 
paquebots orui font le service entre Hali 
lax el Londres, Liverpool et Glasgow, 
aller et retour, constituent la voie la plus 
rapide entre le Canada et l’Angleterre 
pour le transport du Fret.

Toutes informations relatives aux 
taux de transport de fret et ne passagers 
peuvent être obtenues en s’adressant à 

B. KING, Agent de billets,
No. 27, rue Sparks, Ottawa.

mi
terre.

Bureau de Poste de Huli. BRANCHE D’AYLMER
Les trains quit e Hull 

9.09 a.m., 1.24 p.m., 5 20 p 
Arrive d’Aylmer à 8.20 

4.05 p.m., et 8.20 p.m.
SECTION SL LAURENT ET OTTAWA 
Laisse Ottawa 
Gare Union)
\rr. à Prescott—. 9 45 a.m.
Laisse Prescott.... 7 Oj a.m.
Arr. à Ottawa..™ 10 00 a.m.

& :
pour Ay 

m., 10.10 - .m. 
a.m., 11.08 a.m.,

Bureau du Shérif, 
Aylmer, 16 nov. 1886.

EONBE EN 1837 Arrivée et Départ des Malles, k kFOURNEAUX A CIMENT ET A CHAUX 
DE HULL

MALLBS. FERMETURE. 7 00 a.m. 2 00 p.m 
4 05 p m 
2 05 p.m 
4 10 p.m-

Connection par le bateau entre Prescott 
et Ogdensburg pour tous les trains,

La seule ligne directe pour New-York.

A.M. P.M. P.M.
Alimentation Ra.tioxm.elle

■ÈRES - ENEAETS NOURRICES — CONVALESCENTS 
Par l iugi de la Phonphatine Ealièrem

PARIS, 6, Avenue Victoria, 6, PARIS 
foutes /e* bonnet Phermtcl

Ottawa....... ......
Montréal.............
C. F. Pacifique...

Gatineau„...........

Le sousslgré attife l’attention dee entre­
preneurs et dee autres intéressée sur les
mérités du

4 15 7 00
7 45
7 46te- CIMENT DE HULL

et eon adaptation cour les travaux de ma­
çonnerie exposée à subir V influence de 1 eau. 
Le soussigné peut fournir les certificats des 
Ingénieurs et dee entrepreneurs lee plus 
éminente. La manière de s’en servir est 
donnée sur chaque baril.
Bardeaux de Pin a vendre a bon marché 

Lee commandes par le téléo-r^phe ou au­
trement sont remplies promptement.

Oipbti dent et du Canada.
10 15 e is

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 ; 
L’Express du jour quitl e Ottawa à 12.35 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 9.50 pm
•* du soir quitte Ottawa à 11.45 pm 
« “ Arr. à Toronto à 8.30 am
“ dn jour quitte Toronto à 8 30 an

“ Arr. à Ottawa à 5.00 pm 
*• du soir quitte Toronto à 8.00 p» 
« “ Arr. à Ottawa à 4.38 am

Chars palais élégants sur les trains du 
n jour. Chars dortoirs somptueux sur 1er 

trains du soir.
Connections

7 45

DISTRIBUTION. M. RAPHAEL DEVASSON
Licencié en DroitA.M. A.M. P.M. P.M.

Pour les meilleures ferronneries à bon mai 
ohé, ailes ches.

McDougall a cuznei
Le us ancien magasin de ce genre à 

Otte , établi en 1850, à l’enseigne de >
tROSSE TARR1ERE,

flue Sun», et cola de le rue Dole,
CH AT DI F. BEA, OTTAWA, 

lt à MATTAWA, P.Q.

fltiâ du Cherche-midl, 4Û/», â PARIS 
3E CHARGE DE SUIVRE TOUTES NÉGOCIATIONS 

Procès - Successions - Rentrées de Fonde 
Achat dn Créances 11 Recouvrement» â torfait 

Admlilstratloe de Portenes - Gérances diPrvprtétés

Ottawa.. 7 00 10 15 6 16
8 00

C. F. Pacifique..
Aylmer.w...........
Gatineau....... ..

12 10 
12 45O. B. WRIGHT, Hull, P.Q 7 00

TANT EN FRANCE QU'EN ALGÉRIE
Pour référence» eadretserà VA dnnnistration

du Journal.
4 15

Tapis, Tams, Etc Heures de bu: eau, de 8 a.m. à 8 p m. 
Heures du bureau des mandats d'argent 

de la Caisse d’Epargnes de 9 heures a.m. à
à Smith’s Falls pour 

Brockville et le chemin de fer du Grand 
fronc ; aussi pour le chemin de fer U tic* 
md Black River et ses nombreuses cor 
nections pour le sud et l'est.

Ligne directe pour Chicago et tous les 
points à l’ouest, sud-ouest et nord-ouest.

Pour les billets, le prix du passage, les 
sièges dans le char-salon, la tabie de 
départ les trains pour le haut de l’Ottawa 
et toutes les autres stations locales et au­
tre Informations concernant les passagert 
s'adresser au bureau des billets.

4* HUE HPAKKN 
D. McNICOLL 

Agent général des passagers.
J. B. PARKER,

ROBERT B. MOOD1E,
Agent pour les oassagers et le fret de 

l 'iuest, 93 bloc Russln, rue York, 
Toronto.MAISON DE TAPIS T’APT**M.MRIAI* OUBLIE* Il /lui eu d apprendre ma Here

jugé, remplacé. 1 frane en timbré» porte. 
Bad. à 1. rikhé CHKVAUTY, uda au* 
lier militaire, à Loirdei (HanUs-Pyréeéw) Fraace.

J. H. KERR, 
Maitre de Poste.MCDOUGALL I CUZIER

D. POTTINOBR,
Surin ton. tant gévén 1

Hull, 18 octobre 1884.D’OTTAWA.
Ijw* le oies grand assortiment, lee met 

va - re, et lu plu bas prix en 
ûdtde TA s i Fuite Bureau lu chemin de hw,

Moncton. N H.'erDtc, 1886 'aPoudre* de Cundltlun d'Aleiande
HOULES POUR lee BIHfEO.1l

4 K D Et! 1N ES CELE BREF

MOUSTACHES !.relarts, Rideaux, Eipomroi n rum an
non. coxcoi/m

HlêilSOB 
de r
Par la TOtTDM du

La manière de faire croître une jolie 
moustache en quelques semaines sera don­
née avec tous les détails particuliers en 
envoyant un timbre poste de 3 contins à

WILLIAM JOXEN.
Nos. 30 et 32 rue tilelner, Toronto, Ont.

Moiih venons de recevoir le 
. „ rUment

• toiles peinte, et doree. 
pour fenelree ait 

|a unis etc Importe en Canada

Corniche*, Pôle*. Garnltnre 
et Men blew de tonie aorte. ASTHMEPO UB LMl'inti bel m

à la
DCléry

Dépositaire* â Québec : DrEd. MORIN ‘ 0*
M. C. 0. Dacier a ces médecines en 

dépôt à sa pharmacie, 517 rue Sussex.

MAISON DE TIPIS D’timWA
148 Une 8PAHKS.

8HOOLBRED et Cio
Ottawa.

A.1KT a Ottawa C. STRATTON.
Coins des rues Mathousu et Saint-Patries 

A VIS.—Le, médecine. cUdeeene, oélè 
î\ bres dans tout le Canada pour 

efficacité, ne se trouvent que chez M. C 
STRATTON. Je mots donc le public ei 
garde contre le i contrefaçons.

Ager t de Billet.
W. WHYTB mivnm nenweJACOB EBBATT 8unnw-ndaot-gèn«r

Les dames qui enverront un timbre de 
poste de 3 contins recevront des instruc­
tions sur la manière de garder à leur che­
veux leur couleur primitive, les empê 
de tomber et se garantir des maux de 
Adressez:

W. G vanHOKHB,
W|#Hà.P CCI t

Dépét» de Journal
M Thomas, épicier, Hull.
Mlle Séguin, rue Principale, 

Hull.
M. Guillaume, libraire, York et 

Suuex, Ottawa

NâGÂSIII PALAIS OE MEUBLES —t’nltea l’tmii ne â» VALi • 
HI A. C'en! In metllenre pont, 
made eonlre I» chute dei 
cheveux et In Calvitie 
vente eke* C. ». DtCIEB 
pour

LORD&THOIO NEWSPAPER
| Advertising, 46 to

49 Randolph St., Chicago, keep this paper on file 
aad ere authorised to 
mak»*oontracts with

„„ ________ TALEXANDER.
KliL I»Il>EAUe N. B.—-On pent aussi obtenir l’article vé-

-SfcSRMtr-* SBMS/.HS8B
tête

WILLIAM JONES.
30 et 32, rue Steiner, Toronto, Ont. 

Ottawa, II Sept. 1886—laa
ADVERTISERS. El

Isa», r- m 4| IX

X.e
est un rem

ri tab le onroueirr canex-oixaud
souveisin pour le guérison de toute* les !•!•<•* 

Furonrlei. Anihru, SlMlure* ,1e toute espAce.
Ce Topique excellent e une efflcecité incomparable pour U ruérison 

des Tumeurs, Excroleeencee de chair, AboAs e Gangrène 
hxieaa mib chaqüi uoüluao la hiobatcr* ci-conth*

D^pAt gAndrel A PARIS, 4, r. dee Orftvrne et dam toutes lee borne* Phartneelee.

Ve

^Approuvé 
pat l’Académie de 

Médecine

ü$>

S>^ O*
de V* estParis

le Tonique per 
excellence, fortifie les 

épuisés par la meledlf 
ou lee excès.

Autorisé
par ^Arrêté

ministériel sA.
"V'IIT 

fortifie Ue 
Estomacs délicats, 

augmente l’appétit, 
facilite la digeetioe.

<®.

Médailles d’Or 
Expositions de Paris 

Sydney 
Melbourne

5^ e.

VIN
■fil mervsH.

NT I1 L. FBEBE, 19,r.Jicrt.PAlIS

l’Aiémli, Il OUim, 
les Firt* Hilda.

VAIRIOATION I

isement
ETJR

Casse,
S EX,
A. D. Richard.)

l’acquisition de 
«s | our la uon- 
cs, Relieur es de 
, vient d’ouvrir 
:i-haut désignée, 
d ms cette ligne 

ure de satisfaire 
>ien lui accorder

culée avec soin 
<> pnx modérés.
3EPII MASSE

Commercial
FOIRE.

ÜCATI0N
BY.
Rue Sussex

inr 1p cours rom- 
ouvert MARDI,

le prêrent terme 
ia professeurs de 
ïapacitée.

lité d’app 
ea qui ne peuvent 
ta autres collégea

èvea pour 
ion et de

intage à ceux qui 
itudes, d’acquérir 

été Drivés, 
nportanée que les 
rerture môme des 
ccès les examens

le Ser- 
pasfcer

iWLEY, M. A. 
nuré lee services 
NARD pour don- 
18, embrassant la 
on et la Littéra-

l’étude sont
9.30 a ia.uo
2.30 A 6.30
7.30 h 10.00

NDEAD
méricain,
1, Montréal.
lie voyageur tout 
table eet touionre 

prémiseee ae la 
uieiniere français 
ï toute heure, 
it à cet établisse- 
iee vins, liqueurs

RIJBNDBAÜ,
Propriétaire

UJX !
e ’a Pointe Gati- 
et le public en 

me grande quan- 
avec chanfrein et 
vendra à d’aussi 
oui ailleurs. Les 
l acheter de bons 
y gagneront car 
leur au bardêau 
am, c’est la ma- 
ié et la qualité d-i 
Adâm n’etnploie 

pour confec- 
iis le fait d’après 
Avis aux connaisJ

ADAM
’ointe Gatineau.

i GEOS.
R CHERCHES'

81
I let de liqueurs 
it d’être reçu av 
à l’entrepôt W. O

Italiennes, Barton 
iauterne, Brisson 
H. Mumm, Chai 
idictine, Curacao 
oriuo, Eau-de-Vie

variées, Importés

L exécutes, effets

: susse*
cKAY,
aire»

lan

i MILLES
etées, adressées au 
/*s, seront reçues à 
VENDREDI, le 17 
le transpo rt des 

i’après un contrat 
es, trois fois par 
int, entre ASHTON 
ir dn 1er Janvier

mntenant de plus 
ir sujet des condi- 
), pourront être vus 
amissions obtenues 
e Ashlon, Muntki, 
à ce bureau. 

BENCH,
lepeetenr dee poetoe

i

i1

i

i

e

12 45
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EST-CE BIEN LE

“ New Williams ”
la mavhiue à coudre dont on fait 
1/ lit d’éloges et qui a assez de force 
pour coudre le cuirf 

Oui, car j’ai cousu TROIS DOU­
BLES DE CUIR avec, et je puis 
faire maintenant des OUVRAGES 
DELICATS tout aussi bien.

Faites en l’essai.

Ci McDIARMID,
163, rue Sparks.

AVIS AU PUBLIC
6i vous voulez acheter ou faire vendit 

un lot de terrain, une m uson ou autres 
dépendance», adressez-vous à

A. B MacDonald 
Bncanteur et agent pou-- propriétés fonc é 

res, No. 111 rue Rideau. ( Bloc Birlcett j 
N B.— Ventes tous les milins, après- 

midi et soirs.

Cinquante pour cent <1© 
moins

LIVRES! LIVRES’.! LIVRES!!!

Pour Avocats, Docteurs, Membres 
du Clergé, Marchands, Ecoles 

et Collèges.

RELIURE, PAPETERIE.

T ES soussignés qui assistent aux princi- 
I i pales rentes de Jivr« s et de tableaux, 

et qui achètent des bibliothèques des par­
ticuliers de grand jrii en Angleterre et 
sur le continent, peuvent fournir des livres 
à environ 50 pour cent de moins que le 
prix coûtant ordinaire. Tableaux, Livres 
et M8S achetés sur ordre.

Tous les livres neufs et de seconde maia 
et les revues seront livies daus le plus

A VENDRE—Deux chevaux à bas prix, 
dont un de travail et l’autre pour voilure 
de promencd) ou “express.” Pour plus 
amples informations s’adresser à l’Etal 21, 
Marché By.

29 nov. 1886—lm.

RESTAURANT FRANÇAIS

C. L. BELIER, Prop’re
68, rne Metcalfe, Ottawa.

Repas à tonte heure. Les consommateurs 
peuvent compter sur tout's lea primeurs de 
ia saison. Une tabl d’bôte régulière pour 
le dîner sera tenue servie tous les jours de 
6 t ra. p m, à 7.30 n m, HUITRES, UNE 
SPaClALITÉ ! HUITRES KhAIOHuS RE­
ÇUES lOÜS LES JOURS! seiviee dans 
tous les genres Essayez- es !

Les bals, les parties de noces ainsi que des 
dînera complets seront sirvi* à court délai 
aux familles privées. Soupes, p ats diver?, 
salades, dindes désossée, pâté de gibier gi­
biers d* toutes description, gelées, char 
lotte-russe, pouding glacées, glaces de 
toute sortes peuvent ét-e obtenus sous le
plue court delai.
Ottawa, 26 novembre 1886.—1 an

Aux Electeurs
DE LA

CITE D’OTTAWA
MESSIEURS

A la demande d’un grand nombre d’é­
lecteurs de cette c l\ j’ai consenti à postr 
ma candidature pour la cite d'Ottawa,^ à
l'élection qui doit avoir lieu j our ie 
ment du Canada.

J'appuierai comme jî l'ai tou joui s fait, 
le parti libéral-cou»' rvateir sous l’admi­
nistration judicieuse duquel le Canada a 
a teint une position de prospérité bien en­
viable.

Comptant sur l’appui si cène pour cette 
candidature de la pari des é ecteurs de 
toutes nation a .tés et coyanc ‘8, j’aiten- 
drai votre dé ision avec toutes le' égards 
de la reconnaissance comme appréc ation 
de la faveur et contiance que tous avez si 
généreusement manifestées à mon égard au 
aujet de cette haute cl honorable pesi ion.

J’ai l’honntur d’ôtre
Messieurs

Votre obéissant serviteur
Wm.ti. PE K LEY

Ottawa 16 nov. 1886—1m

TClnqmnle poor cent de contrer, et je crois vous l’avoir 
prouvé au delà de vos espérances. Si 
vous eussiez] fait un parallèle entre 
nos consciences respectives il y a 
six mois, tout eût été en votre fa 
veur alors, mais depuis mon pèle 
rinage, je vous assure qu’en fait 
de conscience vous n'ôtes pas plus 
à craindre qu’en fait de littérature. 
Si vos autres facultés jouissaient 
d’une excellence de santé à peu 
près comme votre conscience sem­
ble porter une empreinte morale 
irréprochable, je n’aurais rien à 
vous dire.

Grand Dieu ! Qu’entends ! Vous 
parlez des félons et des bretieuri qui 
m’inspirent? Aurais je commis à 
mon insu quelque crime de lèse- 
majesté ? Serais-je complice de 
quelque redoutable et audacieux 
conspirateur ? Je vous le demande 
à genoux, implacable J. L. U. Du 
prat.
A ! ne me brouil'ez pas avec la rép blique !

Félon, mais ça sent le droit, la 
légalité, et vous qui ô:es notaire 
vous ne devriez pas abuser de vo re 
profession pour me perdre avec d* s 
mots compromettants, mais votre 
perfidie trouvera tôt ou tard son 
châtiment Si parlant de vous, 
j’eusse voulu vous anéantir avec 
un mot resiemb'ant à félon, j’aurais 
tout bonnement dit que vous étiez 
fêlé 1 fêlé ! absolument fêlé, et 
alors tout le monde aurait com­
pris, sauf vous peut-être ? mais mé­
fiez vous des trames criminelles que 
vous pourriez ourdir contre moi, 
parce que mon innocence pourrait 
bien triompher de vos infâmes ma 
nigances.

Je ne suis pas bretteur, non plus, 
car soy- z persuadé que si je me 
ruis querellé quelque fois dans ma 
vie, c’était tout smplemeat parce 
que je ne pouvais m enfuir. Mais 
par exemple il ne faut pas m’appeler 
spadassin, si que que fois je rosse du 
bout de la plume les plastrons com 
me vous, car le poète dit avec beau­
coup de raison 1
Lbs $ots sont ici-bas pour nos menus plai-

' Consécration
Dimanche prochain. Sa Grandeur 

Mgr 1*Archevêque Duhamel prési­
dera à la consécration de la nouvel 
le église de Billings Bridge. Le 
nouveau tempe étant à proximité 
du Pont de la rue Bank, nul doute 
que bon nombre de citoyens de la 
Capitale dirigeront leur promenade 
vers cet endroit et assisteront à 
l’imposante cérémonie qui aura 
lieu à 10 heures.

QU’AUX COLOn molli*

court délai. Bibliothèques fournies au 
complet. Vente en gros de livres reliés et 

x extrêmement bas 
banque ou mandat-

société) qui a acquis une grande expé­
rience dans les différents besoins dee 
dames et des mestieurs à l'étranger et 
dans les colonies, agit comme agent géné­
ral, et exécute avec économie et célérité 
les commissions qu’on lui confie, pour 
toute demande petite ou grande venant de 
l’Europe. Des correspondants dans toutes 
les parties.

Manufactures et patentes, aussi entre­
prises financières et commerciales placées 
sur le marché anglais. Honoraires payés 
d’avance £25 sbrling. Parentés recher­
chées.

Epargnez du ternis, des peines et des 
dépenses, en communiquant avec M. Pye, 
154 rue West Regent, Glasgow.

Une remise sera dans tous les cas ac­
compagnée d’instructions.

Ottawa, 16 Novembre 1886 -3m.

de pap terie à des pri 
Pahm°nt par traite de 
poste à ordre

J. MOSCK1PT, PYE et Cie.,
Incendie

A 1IJ heures ce matin, le feu s’est 
déclaré daus une maison de la rue 
Besserer, occupée par M. Isbester. 
Les dommages à l’intérieur sont 
très considérables tant par l’eau que 
par le feu.

Les pompiers ont travaillé durant 
près de trois heures avec une rare 
activité. L'assurance sur la pro­
priété et le menage était de *13,000.
Déni nouveaux prix de §20 seront 

d ntribne* ce »©ir an magasin de M. 
tirilHn, dune les paquet* de candie* en 
pins des prix ordinaire*.

Madame Minnie Hank
Comme dê|\ annoncé dans un 

numéro précédent, une des étoiles 
les plus célèbres de notre époque 
se fera entendre à Ottawa, à l’Opéra 
House, mercredi et jeudi proch tin, 
8 et 9 décembre.

La première représentation, mer­
credi prochain, se composera d’un 
programme varié et du troisième 
acte entier de l’opéra superbe de 
Gounod, “ Faust,” avec Madame 
Minnie Hauk dans le rô e de Mar­
guerite, qu’elle "chantera en partie 
en français

La seconde soirée se composera 
entièrement de grand opéra en cos- 
time et avec tousles accessoires 
scéniques.

Sont annoncés : le 2ème acte de 
l’opéra “ La Favorite,” de Donizetti, 
les scènes principales du chef 
d’oeuvre de Bizel “Carmen” et le 
quatrième acte de l’Opéra de Verdi 
“ La Trouvère.”

Jamais on n’a eff rt au public 
Outaouais un répertoire d’opéra si 
varié et si intéressant, donné par 
des artistes de premier ordre.

L’étoüe môme, Madame Minnie 
Hauk nous est déjà connue comme 
une des plus grandes célébrités 
d’opéra. Sa carrière est très bril­
lante. Depuis son début à l’âge de 
seize ans jusqu’aujourd’hui, où elle 
compte trente trois ans, elle était la 
premiè e étoile de presque tous les 
grands théâtres des deux continents, 
ainsi que de l’opéra italien de Paris, 
des opéras impériaux de Vienne 
et St Petersbourg, et pendant les 
cinq dernières années prima donna 
de l’opéra de Sa Majesté de Lon­
dres. Madame Minnie Hauk est 
une américaine, née à New York, 
mais son long s jour daus les diffô 
rents pays de l Europe en a fait 
une cosmopolite parlant presque 
toutes les langue».

La célèbre cantatrice est une 
femme superbe, d’une grande beau­
té, cheveux noirs, des yeux b'eus, 
et le n- z coquettement retioussé— 
G’- st pour elle que Misaenet,le com­
positeur le plus renommé de la 
France contemporaine, a composé 
son opéra “Manon L^caut” et 
Léon D libes son ouvrage “ Le Roi 
l’a dit” dont Minnie Hauk a créé 
les rôles principal x—Mais c’est sur 
tout en “Carmen ” de Bizel qu’elle 
s’est fait reconnaître comme la plus 
grande actrice sur la scène d’opéra 
Minnie Hauk a déjà chanté son 
fameux rôle de “Carmen” au grand 
th â re de Montréal devant des sal 
les absolument comble.

Reconnaissant le caractère semi- 
français d’Ottawa, la diva chantera 
plusieurs numéros en français, et de 
plus, elle a invité les autres artistes, 
d’en fai e autant. lies deux reprô 
sentalions seront donc un événe­
ment des plus importants dans This 
Loire musicale de notre ville.

LaR'iseî LaRose 1 LaRose 1 Allez- 
vous venir acheter samedi, oui ou 
non? Si non,je ferai de la musique. 
Mou adresse, fai tes-y attention, 100 
et 10!£, rue Ride

Relieurs Exportateurs, Papetiers, Editeurs

154, RUE WEST REGENT, GLASGOW, 

ECOSSE.

BONNE NOUVELLE DU PAYS!
Pour la commodité de “ Kin B-yond 

S^a, J. Moscript. Pye#t Gie., (de la susdite

RISUM TENEATISEMPLOI DEMANDE—Un homme dési­
rât, t se rendre généralement utile demande 
une situation, s'adresser au bureau du 
Canada. J’avais décidé de ne pas répondre 

à M. Duprat, mais je, hais la provo 
cation et je re puis souffrir le pé­
dantisme de quelque côté qu’il 
arrive. J’imaginais que M. Duprat, 
reconnaissant avoir commis une 
étourderie,me dirait toutsimplement 
que je l’avais trop rudement crava 
ché pour sa première faute, que je 
l’avait mal jugé, qu’avec une louable 
intention il avait consommé une 
sottise regrettable, enfin, que l’ar­
deur du soleil d’août avait pu influer 
d’une manière trop sensible sur son 
cerveau délabré, et que dans ces 
condition*, il méritait plus de pitié 
que de mépris, plus de condescen­
dance que de rigueur pour ses paro 
les niâtes et sis plaisanteries tnvia 
les.

Mais point du tout, voilà qu’il me 
menace, qu’il dégaine sa flamberge, 
me provoque, m’insulte môme, 
quand, moi je ne lui voulais que du 
bien, pour la seule raison que je 
croyais son état mental beaucoup 
moins compromis qu'il nei’eitei 
réalité.

M. Duprat croit m’avoir tiré de 
mon impassibilité; mais non, pauvre 
homme, je suis l’être le plus froid, 
le plus poiitif du monde, jamais de 
ma vie je ne m’emporte contre quel­
qu’un et encore moins contre quelque 
chose comme vous. Mais, dites donc, 
appelez vous ce a de la violence 
quand vous rabattez votre canne 
sur le nez d’un quidam ou que vous 
doniv z un coup de pied au dogue 
hargneux qui veut vous entamer 
les mollets faute de pouvoir vous 
mordre à la tête. Quant à cela M. 
Duprat, ce n’est pas d-s l’impassibili­
té, mais c’e>t de la dignité. Si vous 
n’établ ssi z aucu te différence entre 
ces deux (hoses, ce nVst pas ma 
faute ; et cela ne me surprend pas, 
car un homme quia fait ce que vous 
avez fait et qui se propose de corti 
nuer, peut fort bien confondre hon­
neur et bassesse, intelligence et stu­
pidité cime'ière et cabaret.

Vous n’avez que faiie av. c mes 
leçons de respect, dites vous ? mon 
cher M Duprat, à votre goût, car je 
ne voudrais pour rien au monde, 
après vous avoir connu, entrepren 
dre de vous inculquer les notions 
les plus élémentaires de goût et de 
délicatesse. Seulement à Ottawa, 
comme il y a des gens qui n’appié- 
cient pas les extravagances de M. 
Duprat au même prix qu’il les esti 
me, il se pourrait faire qu’un jour 
cet écrivain humoriste reçût un 
coup de pied dans un endroit vulgai 
re, cho^e très de agréable pour un 
moi tel ordinaire, mais de laquelle 
M. Duprat ne manquerait pas de se 
croire très honoré.

Vous faites fi de mes conseils, 
ils vous font mourir de rire. Vous 
feiez de mes leçons des ( houx des 
raves, des.......... Vous vous en mo­
querai et moi je vous plaindrai, 
pauvre dévoyé ! pauvre affligé ! ! Je 
ne suis nas prêt à croire, par exem­
ple, que vous iriez nounr de rire 
pour si peu et je récuse d’avance 
votre parole, car votre cas ne sera 
ble pas précisément être de la na 
ture de ceux qui font crever les 
gens par le plaisir qu’i's causent, 
et j’aurais besoin d’autorités fort 
compétentes pour corroborer vos 
dires, à propos de l’tttet hilarant 
mais fatal, que mon article a pro 
duit sur vous. Ensuite l’autorité 
qui viendra affirmer que votre sys­
tème nerveux est dans un éiat ré 
gulier et normal aura besoin de 
produire ses appréciations sous ser 
ment, parce que les hommes dr 
science môme les plus honnê es, 
ont toujours des scrupules 
lorsqu’il s’agit de contraindre le 
gouvernement à s’intéressér au sort 
d’un pauvre.......... .......

M. le rédach ur, j ose l’espéier, ne 
vous laissera pas toujours écrire des 
pa-to raies sur le cimetière, du genre 
de celle que vous nous avez offerte 
l’autre jour. Apiès tout, M le rêdac 
leur, fera comme bon lui semble, 

je u’ai pas à me plaindre qu’il 
ait laissé M. Duprat nous faire part 
de i s impressions abracadabrantes 
sur UeechxDOod.

A propos de consci nce, mon 
cher M Duprat, vous ne connaissez 
pas votre homme, vous ôtes t n foncé, 
roulé, abîmé, parce que vous vous 
adressez à l'homme le plus morale­
ment, scrupuleux qu’on puis e ren-

! Dissolution de Société.
Les soussignés donnent avis que la 

société existant entre Flavien Moffet et 
Napoléon Pagé a été ce jour dissoute de 
consentement mivuel, Flavien Moffet res­
tant seul autori é a retirer tout ce qui est 
du à la d te soc.ôié. La société J. G. 
Tessier et Cie, qui a acheté le matériel 
d'imprimerie, se charge de payer b s dettes 
de la société N. Pagé et Cie.

N. PaGE kt Cie.

TÜiMPjuTE

DANS LFS MODES
Un épouvantable ouragan pisse en ce mo- 

eur Ottawa. D épais brouillards chis 
levant eux des ch *peaux de toutes for-

men eur Ottaw

-nés dont la dévastation et la destruçtion se 
continue rapidement au

NO. 39 HUE SPARKS
PRIX REVISES
Ctinpennx de 39c. réduit* A 

“ 75c.
» §1.25 “
w §1 50 “

La liste ci-dessus de Plumes pour le» fêtes.
Lei dame» d’Ott-w* savent toutes 
Ou les vieux s’ocks restent en magatin. 
Les dames d’Ot awa savent toute»
Q'.e no» chap-aux valent de 1 or.
Le» dames d'Ottawa feront voir 
En allant au po te ponula re 
Que la foule va chtz Woodcock 
Pour acheter des cha

III:
50c.
65c.

Maintenant M. Duprat, j’ai fini 
avec vous ; vous n’ôtes pas de force 
à me donner suffisamment de la 
tablature pour que je m’occupe de 
vous : j’anne infiniment mieux 
souffrir une injure que d’illustrer 
un faquin. Je n’ai pas reçu la mis­
sion de vous tirer de votre obscurité 
car vous voulez qu’on vous remar 
que, et si je prenais vos paroles au 
sérieux, si je vous faisais mousser 
comme vous le voulez, la Justice 
aux yeux de lynx, p mirait vous 
enlever votre liberté, et comme 
vous n’éles pas dangereux, vous au 
rez la chance de vaguer encore 
quelque temps sans qu’on vous in­
quiète. Soyez as*tz bon, tout de 
niîme, de vous faire sonva ncre que 
personne ne m’inspire et ne le dites 
plus, sinon, moi, je me ferai tracer 
le portrait d’un certain toqué qui 
pise son nom au bas d’écrits qui ne 
sont pas les siens, et cette révélation 
pourrait bien être assombrir davan­
tage les illusions de M. Duprat.

Napoléon Champagne.

piaux au 1 du prix.
AU

Magasin populaire de Modes
39, rue Sparks

Vente à l’Encan !
Tou# le* Hoirs a 7 heure*»

CHEZ

A. B. MACDONALD.
c*n, Mo. 111 rne Rideau, 
Block Bârkct*.

Salle d’En

Hardes faites, Chapeaux, Jerseys pour 
Dames, Livres, Mo lires, Horloges, Coute’- 
leries, Argenterie , Harnais, Meubles de 
toutes sor es, Poêles à bois et à charbon. 
Lampes, Cadre», Gravure», etc., etc.

A. B. Macdonald,
Kncanieur.

DANS LA CAPITALEOt awa, 29 octobre 1886—3m

Plaie, Neige et Tempête Immlffranli
Pendant le mois qui vient de 

s’écouler, les noms de 106 immi 
grains ont été inscrits sur les ré- 
gistres du gouvernement ; 97 se 
sont établis dans Ontario, 7 dans le 
Manitoba et 2 dans Québec. Pen­
dant les derniers onze mois 152") 
émigrants se sont établis dans le 
pays.

Eté» roue prêta pour l’hiver? Sinon roree 
les prix exceptionnellement bas du “Vforld’s 
Boot And Shoe Store," 12*4 rue Hpaika, et ne 
courez pas le risque de devenir consomptits 
en ne vous chaussant pas confortablement.

Une grande variété «le Chaussures pour 
Darnea, Messieurs et enfants. Aussi: Cla­
ques, Mitaines, Mocassins, V»H»e» et Porte­
manteau! de toute» aortes. Votre santé 
l’abord et ensuite «’économie vous font un 
devoir d’aller chei

T. Mc WILLI AMS,
Po te voisine de l’hôtel British Lion 

Ottawa, 2 novembre 1886—lm

Ton Jour* le patina**
Du petit garçon qui était à pati­

ner dans le voisinage de Britannia, 
mercredi matin, a pris un bain 
froid k trois reprises différentes, la 
glace ayant cédé sous ses pas Le 
petit imprudent fut assez heureux 
pour être retiré à tamps dt son bain 
glacé.

Rappelez vous la grande vente 
du stock de banqueroute chez La 
Rose, samedi.

!

a

PROVINCE DK QUEBEC
au.

Departement des Terres de la Couronne

—Durant la saison qui vient de 
se terminer, les commerçants de 
bots ont éprouvé de grandes diffi­
cultés à se procurer des chars et 
des barges pour le transport de leur

AVIS PUBLIC Inipeetlon.
M. Ridout, Ingénieur Civil et 1ns 

p<cl ur des chemins de fer, est 
parti pour une tournée d’inspection
sut la ligne du chemin de fer de . - . ,
co’onisaiion du Témiscanoiugue. Il *101 • maintenant que la navigation 
est accompagné du Revd. P. Gen- d”». 1 f»1 probable quil se 
dreau, président de la compagnie ^era .Aur??t hiver un transport 
et de M. E Tassé, surintendant- considérable de bois par voie ferrée 
général.

présent donné, en conformité 
avec l’acte 45, Victoria, ch. 10, oue 60 jours 
apiôs la dernière publication ae cet avis 
qui paraîtra deux fuis dans ia Valli» ds 
l'Ottawa, le commirsaire des Terres de la 
Couronne ann 1er» le* ven es et loca'ions 
ies terres pub’iqoes mentionnées dans la 
liste suivan'e :
Adj. 5.441

Eât per le

Ponsonby
—Bon nombre d'employés du I bureau du Revenu de l’Intérieur 

Ce soir représentation au Théâtre travaillent après les heures ordi­
naires de bureau depuis quelque 
temps par suite d’un surcroît d’ou­
vrage dans ce département.

N } lot? dans le 4ième rang, à D. M. Fin

£ lin 7, dans le 4iôme rang, à George 
Hooton.

Lot 8. dans le 4iôme t*vg à Qjorgv Hooton. 
Adj. 5442.

connus.
Bénéfice.

E
Lycée au bénéfice de la jeune eau 
tatnee et actrice Minnie Bird ; U 
devra y avoir foule ; Minnie Bird, 
la petite favorite apparaîtra dans 
trois rôles differents à cette occasion.

Misham
Lot 47, 1er rang, à Moses 
Lot 53, lrrraug, à Cha» Km-.
Lot 43, 2 à me rang, à Hercule Trempe. 
L t 43, 5iè te rang, à Win. Thompson. 
Lot 43, 6 Orne rang à John R ely.
Lot 44, 6ièmt) lang, à Tuo.-. Sk len. 
Lut 46, Sièrne i aug, b John Hasten 
Lot 47, tiième rang, 

et saigné à E i 
Lot 48, 8iè ai 
L >t 25, 10 
Lots 32, 33, 34 et 
Wm. C.aig.

—l*es écoles séparées de la ville 
fertnerout le 22 courant 
vacances de Noël qui 
deux semaines.

Ri edict.
ur lesdureront

-----------------1veaux prix fie §*0 eeree»
distribué* ee Mlr en m*e**ln fie «. 
(Jrifia, fines leejeaeeete fie eeefilee en 
plu» fie» prix ordinaire*.moi —M. Joseph Rowan sera candi­

dat pour le quartier St George 
aux prochaines élections munici­
pales.

Grande ouverture du nouveau 
magasin La Rose, Nos 10'* et 1011, 

Rideau, samedi.
—Le froid est très vif aujourd'hui.

Alex. U»ber 
w. Brown, 
à W L. Dun 
à James Craig, 
daus ld iang " A ” à

Imprefieeee
Une femme ayant tenté de tra­

verser la voie du chemin de fer 
Canida Atlantique au moment où 
un train arrivait à toute vitesse fit 
une chute et n’eut que juste le 
temps de se relever avant le passage 
du train.

kin-aie rang 
ètne rang, 

35.

E E, TACHE, 
Assistant Cummiâtaire rue

Département des Terre» de 1» Couronne 
Québec 28 Octobre 1$86

8e a
î/Ean ftt-Léoa est le meilleur remède 

P<mr 1* Dipthérle. -
J.B.C.BVXI, it.

15 barres de savon pour 25 cents. 
N. A. Savard. te il

—Une nouvelle couche de neige 
serait nécessaire pour rendre les 
chemins d’hiver confortables. A plu­
sieurs endroits la terre est à peine 
couverte.

—Les élèves du Collège ont fait 
une promenade dans la ville hier, 
au nombre d’environ 150.

ftndx

Idîtion 1

i

LDe.» nouvel,, prix d. *20 seront 
U'.lriOur» ce Mlr ». magiwln d. M. 
Urina, dm*, les penne*, de ...die. en 
pin» de. prix ordinaires

—A la cour de police, ce malin, 
S. T. Easton, pour avoir refusé de 
payer des gages a comparu : la cause 
a été réglée à l’amiable.

—Le département des chemins 
de fer et canaux a ordonné que les 
réparations nécessaires aux écluses 
du canal soient faites durant l’hiver.

—[‘lus 'le vingt soumissions ont 
été reçues par le département des 
Travaux Publics pour la construc­
tion d’une écluse sur la Rivière aux 
Lièvres, comté d’Ottawa. Le con­
trat n’a pas été accordé encore.

—L’honorable M. Chapleau est 
parti bier soir pour aller adresser la 
parole à la convention Libérale con­
servatrice de Peterboro.

—Joseph Lannigan, l’aliéné qui 
a été arrêté sur la glace, près 
l’aqueduc, a été conduit à l’asile de 
Kingston par le train de minuit 
sous la conduite de l’ex constable 
Lafliur.
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1BULLETIN COMSERCIÂL
Effet de Teaemple—Autrefois, il n’y 

avait que les femmes qui 
sent d'eau de toilette, mais aujour­
d’hui sans reproche, il y a jusqu’aux 
hommes qui veulent avoir leur fiole 
de “ Lotion Persienne” à la moin­
dre apparition de boutons, ou dès 
que le soleil ieur a un peu bruni la 
peau.

*100 achèteront un sett de salon 
en crir, un sett de chambre à cou 
cher eu noyer noir, un side hoard 
en noyer noir, une tab e d'extension, 
six chaises en cannes, une table 
de cuisine, un berceau et uu poêle 
à cuisine complet. Tous ces articles 
pourront être achetés à la maison 
economique, No 353,j rue Welling­
ton. C. Levesque

cement 
sujet d 
ont co 
gnaient 
croyaie 
raison, 
faits soi 

vraison 
qu’elle 
eiclusi'

se servts-

1
Les

s’inquiè 
rouges 
miis ilt 
que le | 
nations 
dienne
questioi 
le plus 
Canadit 
de Quél 
et des d 
rité.

Surprise ! Mnrprle. !
Voulez-vous recevoir votre por­

trait peint à l’huile par la main 
d’un habile artiste dont le talent 
garantit la ressemblance. Il suffit 
d’envoyer votre photographie en 
vous abonnant au journal s(és Soi­
rées Littéraires, publication ■tfiebdo- 
madaire illustrée, huitième knnêe, 
(3 médailles d'honneur) offrant à ses 
abonnés les oeuvres des meilleurs 
écrivains et de nombreuses primes, 
compensant largement son prix ex­
ceptionnel, cinq fr. par an (Union 
postale, 6 50) payable par l’envoi 
d’un mandat postal à M. Clavel, édi­
teur, 9, cité d Hiuteville, Paris.

Vous serez agréablement surpris 
de tous les avantages qui vous se­
ront accordés pendant un an pour 
une somme aussi minime I

Pratique salutaire — L’usage se 
répand beaucoup, même chez les 
personnes en parfaite santé, de 
prendre un petit verre d’amers 
avant le repas. C’est une pratique 
salutaire qui ezeite l’appétit et prépa­
re une digestion facile et prompte. 
A cet effet, on ne peut conseiller 
rien de mieux que les “Amers In­
digènes,’’ dont un paquet de 25 cen- 
ti us produit un demi galion 
d’amers.
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La Vieille France n’oublie jamais 
les enfants de ses enfants ; lors mê­
me qu’ils sont éloignés d’elle, elle 
éprouve un vrai bonheur de pouvoir 
les reconnaître, par leur fidélité aux 
traditions de leurs pères : Dieu et 
nos droits.

Montres, Bijouteries, Joncs de 
mariage etc, en tous genres, à 50 
pour 100 de rabais et garantis tels 
que représentés sinon l’argent vous 
sera remis. Chez H. Norez, No 30 
rue Rideau, près du pont des Sa­
peurs.

Bargains à commencer d’aujour­
d’hui.
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Le 21 août 1886.

Les derniers poêles améliorés 
“ Bijou de la Couronne ” pour pas­
sages et salons ; grand patrons, de­
puis *20 à *25. Autres poêles pris 
en échange à la maison économique, 
353, rue Wellington, C. Lévesque.

Source—Le remède du DrSuy va 
droit à la source même du mal 
en rendant à l’estomac la vigueur 
qu’il a perdu. C’est ponr cela qu’il 
guérit un si grand nombre de ma­
ladies qui semblent essentiellement 
différentes.
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